Compte rendu d’intervention. Dans la cadre d’une invitation de l’auteur Hamid Jemaï au salon du livre de Troyes. 

Salon régional du livre pour la jeunesse à Troyes : intervention Amélie Plançon, directrice association Lecture et loisirs

Un événement tel que le notre est l’occasion pour toutes les structures travaillant autour de l’enfance et de la littérature de valoriser leurs actions annuelles et d’apprendre à travailler en commun. Ce temps fort crée des liens qui nous permettent de mettre en place une véritable politique régional autour de la littérature jeunesse.

Pour aller à l’essentiel je vais vous donner quelques exemples d’actions que nous menons dans le cadre des loisirs jeunes.

Nous avons créé, au début des années 90, le Prix des enfants, qui récompense un album jeunesse en partenariat ave la DDJS de l’Aube. 10 centres participaient tous les ans aux jury, assistaient à la remise du prix et rencontraient l’auteur. 

Depuis 2009, ce prix est doté par la DRJS et touche des centres aérés de toute la région Champagne Ardenne.

Tous ces centres se sont au fil des ans constitués une bibliothèque et appris à intégrer le livre dans leurs animations.

C’est pourquoi la DDJS de Haute Marne propose chaque année deux jours de formation sur la littérature jeunesse. Lors de ces journées différents intervenants (dont un représentant de notre association) présentent aux 40 participants (directeurs et animateurs) les livres jeunesses, la manière de mettre les jeunes en contact avec le livre, les animations possibles autour de ces livres, les moyens de rendre attractif l’espace livres….

Dans le cadre des loisirs, nous travaillons aussi avec les centres sociaux qui essaient de mener des actions transgénérationnelles dans le domaine culturel. Ils louent des bus et passent chercher les enfants, parents et grands-parents dans les différents quartiers pour les conduire au salon du livre où les attendent des animations qu’ils ont choisi en amont. Nous leur proposons des rencontres auteurs, des visites commentées, des spectacles et des ateliers. Grace aux centres sociaux nous arrivons à toucher un public très éloigné du livre et qui n’aurait surement jamais osé franchir la porte du salon. Cette action permet de désacraliser les lieux culturels et plus particulièrement se touchant à la littérature. La venue au salon est souvent le premier pas vers la médiathèque. En effet, bien que les abonnements aux différentes bibliothèques de l’agglomération troyenne soient gratuits pour tous les enfants, les chiffres ne sont pas extraordinaires. La volonté politique ne suffit pas il faut aller chercher le public, le mobiliser, l’intéresser, l’impliquer.

Dernier exemple notre partenariat avec le ministère de la justice et plus particulièrement les centres de la protection judiciaire de la jeunesse. Nous aidons les éducateurs à monter des projets autour du livre pour ces jeunes qui ne lisent pas ou peu et qui associent, bien souvent, le livre à l’école et donc à un échec. Il faut trouver le bon intervenant, l’auteur qui va pouvoir les comprendre, s’adapter, se mettre à leur niveau pour les intéresser et les amener à réaliser des choses formidables. Il y a 3 ans nous avons invités des auteurs de la collection Exprim dont Hamid Jemai. Après cette rencontre les jeunes sont venus passés leurs heures de sorties du week-end sur le salon avec Hamid. Un de ces jeunes ne savait absolument pas lire et, suite à cette expérience, il a décidé d’apprendre. Ils ont échangés avec cet auteur pendant une année.

Toutes ces actions mettent du temps à se mettre en place, c’est difficile mais quand elles aboutissent c’est une formidable satisfaction.

